
Firmes pharmaceutiques : appel intersyndical pour l’emploi
Astra  Zeneca,  Bristol-Meyer-Squibb,  Bayer-Schering-Pharma,  Boehringer,  Boiron, 
Fannéa, GSK, Novartis, Pfizer, Pierre Fabre, Sanofi-Aventis... La liste est longue des 
entreprises pharmaceutiques touchées par des plans sociaux. «Après une longue période 
de croissance et des ratios de profitabilité exceptionnels au cours des quinze dernières  
années,  nombre  de  laboratoires  changent  leur  stratégie  afin  de  maintenir,  voire  
accroître, le retour sur investissement de leurs actionnaires. La logique financière a  
pris le pas sur la satisfactWn des besoins de santé des populations», analysent les six 
organisations syndicales représentatives dans la branche de l'industrie pharmaceutique 
(100000 emplois directs),  CFDT, CFE-CGC, CFTC, CGT, FO et Unsa, qui estiment 
que  «les  salariés  subissent  directement  les  conséquences  de  ces  changements  de  
stratégie». Elles les appellent donc à se mobiliser massivement à Paris, le 16 décembre, 
de II heures à 15 heures, afin de défendre leurs emplois. 

Sanofi et GSK suppriment massivement les emplois commerciaux
Le groupe Sanofi-Aventis est en train de mettre en place un plan de restructuration 
qui  porte  sur  près  de  10%  des  6.500  des  emplois  commerciaux  aux  USA.
Ces mesures ont été annoncées aux salariés  au dernier moment : elles risquent de 
se traduire par des licenciements secs.
Sanofi-Aventis, a déjà annoncé depuis le début de l'année la suppression de 927 
postes  de  visiteurs  médicaux  sur  3.432  en  France.  
Le groupe  s'est doté récemment d'un nouveau directeur général, Chris Viehbacher, 
un ex-dirigeant de GSK dont le but est mettre en place un plan de restructuration 
qui a  pour but de défendre les profits des actionnaires menacés par la baisse des 
ventes   et  l'arrivée  des  génériques.
Le groupe GSK a lui aussi annoncé, début novembre, la suppression nette d'ici à fin 
2008 de 1.000 emplois de commerciaux aux Etats-Unis, soit de 12% des postes de 
ce métier.
Puisque ces trusts n’ont pour but que le profit maximum au détriment des emplois 
détruits  massivement,  nous  demandons  leur  nationalisation  sans  indemnité  ni 
rachat.  Nos vies et notre santé valent plus que leurs profits ! 
Cancer du col de l'utérus: deux vaccins  très inefficaces 
L'industrie pharmaceutique influence les pouvoirs publics, manipule l'opinion via l'Internet 
et les médias et encourage des « pétitions » pour vendre ses nouveaux vaccins « contre le 
cancer du col de l'utérus ». Grâce à cette mise en scène, une maladie qui cause des ravages 
principalement  dans le tiers-monde devient  une priorité  de santé majeure dans les pays 
riches.
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LES TRUSTS PHARMACEUTIQUES BLOQUENT LES GENERIQUES 
Les grandes sociétés pharmaceutiques sont montrées du doigt par la Commission 
européenne. En effet, entre 2000 et 2007, les patients européens ont dépensé trois 
milliards  d'€  de  plus  en médicaments   parce  que ces  sociétés  ont  délibérément 
bloqué ou retardé la mise en vente de versions génériques meilleur marché (selon  
une enquête deBruxelles)
Ces entreprises -parmi lesquelles GSK, Pfizer et Sanofi-Aventis-ont agi pour éviter 
une baisse du  profit généré par leurs médicaments les plus rentables. Elles ont eu 
recours  à  des  actions  judiciaires  coûteuses  pour  empêcher  les  fabricants  de 
génériques de produire les génériques des médicaments dont le brevet a expiré.
Les  trusts  pharmaceutiques  ont  multiplié  les  plaintes,  et  lancé  de  nombreuses 
demandes de brevet pour le même médicament ! Dans un cas, on a recensé 1.300 
demandes de brevet.
Des accords limitant les modes de vente des génériques ont également été passés, 
assortis de "carottes" de 200 millions d'euros offerts par les grands groupes aux 
producteurs de génériques.
Les  autorités  antitrust  européennes  ont  perquisitionné  les  locaux  de  plusieurs 
sociétés pharmaceutiques le 24 novembre. Mais la Commission n'a toujours pas 
engagé  de  poursuites  judiciaires  contre  elles  alors  qu’il  est  prouvé  qu’elles 
entravent la production des génériques pour sauver leurs profits colossaux au frais 
des assurés.
En  agissant  ainsi,  les  dirigeants  de  ces  trusts  sont  responsables  de  la  mort  de 
millions de personnes dans les pays pauvres faute de production des génériques.
 Il faut que ces entreprises aux profits colossaux soient poursuivies !
GSK : malgré la crise, a réalisé un bénéfice de 1 milliard 200 millions d’€ 
au 3ème trimestre 2008 !
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La semaine dernière a été encore une semaine noire pour l’emploi. Les différentes 
annonces  et  leur  ampleur  révèlent  la  profondeur  de  la  crise  :  les   plans  de 
licenciements,  de  chômage  partiel  vont  se  succéder  à  un  rythme  effréné, 
l’automobile demeurant, pour le moment, avec l’immobilier, le principal secteur 
sinistré. Les chiffres du chômage officiel sont venus noircir encore le tableau, avec 
le franchissement symbolique de la barre des 2 millions de demandeurs d’emplois, 
très largement  sous-estimée,  on le sait, 3,5 millions si l'on additionne toutes les 
catégories,  sans  parler  de  ceux,  qui  sont  radiés  chaque  mois  et  ceux  enfin 
découragés de s'inscrire.
L’offensive est donc lancée : pour celles et ceux qui en doutaient, les choses sont 
claires, c’est aux salariés qu’on veut faire payer la crise!

Des  milliards  pour  les  patrons,  des  miettes  pour  les 
travailleurs 
Dans  ce  contexte  le  plan  de  relance  de 
Sarkozy  n'est  qu'un  plan  de  plus  pour  les 
patrons. Pour tromper ceux et celles qui n'ont 
rien à en attendre, le discours sur la relance est 
censé donner le change. Mais il ne s’agit que 
d’un  habillage :  ce  plan  de  relance  est  très 
clairement en faveur des patrons. 11 milliards 
d’euros  de  remboursements  anticipés,  de 
nouvelles  exonérations  de  charges  s’ajoutant 
aux 30 milliards  déjà en vigueur, plus tous les 
profits  qu’ils  pourront  tirer  à partir  des 10,5 
milliards  d’investissements  publics,  en  lien 
bien  sûr  avec  la  dérégulation  des  marchés 
publics et des conditions de travail.
Les salariés ne verront guère la couleur des 26 
milliards d’euros du plan de relance !

Rien n'est prévu pour venir en aide aux victimes de la crise. 
Ce n'est pas avec les misérables 200 euros  pour les bénéficiaires éventuels du RSA 
et la légère indemnisation du chômage partiel que les 7 millions de travailleurs 

pauvres, les 100 000 intérimaires licenciés dans l'année, les salariés qui perdent 
plusieurs  centaines d'euros par mois  au chômage  technique,  les  précaires  et  les 
chômeurs à qui on diminue les allocations pourront sortir la tête de l'eau.
Quant à l'annonce de la construction de 70 000 logements, elle est bien dérisoire, 
voire cynique devant le nombre de personnes, un million, sans logis ou mal logés 
sans parler de ces SDF qui meurent de froid.

Ne nous laissons plus faire
Comme les chômeurs et les précaires, le 16 décembre dans la rue, nous devons 
exiger :
- l'interdiction des licenciements,

-  que  l’on  renforce,  étende  et  généralise  la 
protection  contre  le  chômage  et  la  précarité, 
afin que personne ne soit laissé sans un revenu 
suffisant pour vivre,
-  l’indemnisation  à  100%  du  chômage 
technique sans condition,
- l’augmentation de 300 euros net pour tous, le 
SMIC à 1500 euros net.
Plus que jamais, l’urgence est à la riposte, à la 
convergence  des  résistances  c'est-à-dire  à  la 
mobilisation interprofessionnelle. 
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